
IL IE: Vv 10 L 0 Zr pied, il est stocké dt:,liqueurs comme un -"Jý?çs[père, dit-il, que je soutiens pas ton Ces derniers pourront venir tousa 1, 1 a rParaît tous les samedis. gros bofirgcois. inisire pour des prurr. Tu m'as pro iie le b tosa d i se
L'abonnement est de 50 cents année, biva- Après avoir bu à la santé de Mercier, on que tu me donnerasea première bon difnouveaummonde.riablement payable d'avance. us le vendons passa des ciganes.qelque chose de chouette, place vacante. ndaux agents huit cents la douzaine.ecas euh dcut p e c e er m ee eOToutes communications doivent être adressées des Cremes et des Reliance. Schiller. ment unempnuisstorniéprcemsomme suit: LE VIOLON, Pendant (lue chacun tirait sa touche, on Mercier.-Arrête un peu, mon petit bon- tation de gondoles pendantela prochaine

45, Place Jacques-Cartier, jsait ensemble sur les affaires du gouverne homme, tu n'as pas encore gagné tes épau- inondation etje ne doute pas que cette en-MONTRtAL. ment et des places qu'on allait donner aux lettes. Penses-tu que je vais te nommer à •e- ne ou pu de ct en-
amis. Mercier demanda à Shehyn s'il avait cette place pour perdre le comté de Sou- dendes.H. BERTELOT, RÉ~DCTEUR. trouvé un moyen d'avoir un emprunt de langes? Cette compagnie ne veutîcommencer ses

MO N'l'R ÉA L. 7 M AI 187 $5.ooo,ooo. Ça pressait, il y avait beaucoup Attends un petit brin et je te récompen- opérations que lorsqu'elle aura reçu 'assu-
d'amis qui tiraient la langue. serai. Les vieux vont passer avant toi. rance des commissaires du havre, que les

Shehyn lui répondit que pour le présent, J'ai 31 applications pour la place de gref- inondations ne manqueront pas à l'avenir.
il n'y avait pas moyen de moyenner. Essayer fier de la paix parmi le§ gens du dehors. Aujourd'hui je suis autorisé par la commis.
un emprunt en Angleterre ou en France, L'individu que je nommerai ne me fera pas sion à déclarer qu'elle a fait l'impossible
pas d'affaires. Les conservateurs avaient été perdre un comté. pour rendre nos inondations permanentes,
assez mal-à-main pour conter des histoires Bourbonnais--Penses-tu que je n'ai pas en entassant dans lesîles Boucherville des
aux gens de l'autre côté. Ils avaient été assez d'influence pour donner le comté de millions de verges cubes de terre enlevée au
jusqu'à dire que lui, Shehyn, n'avait jamais Soulanges à un bon libéral. lit de la rivière en face de la ville. Si vous
été shépé de sa vie pour faire un trésorier, Mercier. - Qu'est-ce que tu gages là- consultez nos rapports et si vous étudiez les
qu'il se connaissait dans les finances du dessus ? Je suis paré pour n'importe quelle chiffres des opérations de nos cure-môles,
pays comme un aveugle en couleurs, qu'il somme. Tiens, v'là un beau cinquante ous verrez que depuis dix ans nous avons
ne comprenait pas un traître de mot dans piastres.jvoureledeidxa n uns
les livres (le son département. A preuve, il Bourkonnais.-Moi, je ne gage pas, mais quantré de tsrr îles .de Boucherville une
avait fait venir un jack de Montréal pour tu sais que j'ai droit à quelque chose. On une montagne dont la superficie égalerait
travailler avec un de ses amis de Québec, n'est pas pour rester au pouvoir pendant cele ui est entre les rues Craig, St. Lau-
afin (le tirer les comptes publics au clair et cinq ans, tu sais ça comme moi. rent, Ste Catherine et St. Denis, avec une
préparer son fameux speech sur le' budget. Duhamel.-Moi, je passe avant le com- hauteur de quarante pieds. Pensez-vousCes écœurants de conservateurs disent mun des martyrs. Je ferais un excellent qu'avec un pareil barrage le St. Laurent
partout que tous nos plans d'emprunt vont greffier de la paix, et je me réserve la place. peut nous refuser la faveur d'une inonda-
feler et que nous sommes tous un tas de Mercer.-Toi, Duhamel, ne viens pas me tion annuelle permanente?
peignes ... bâdrer. Je t'ai déjà promis la place de Nous nous proposons encore cette année

Mercier se pinça les lèvres et essaya de protonotaire. Du reste, je ne ferai la nomi- de renforcer ce barrage du fleuve en yLETTRE DE LADEBAUCHE. rire, mais ce rire ne lui passa pas le noud nation qu'après la session. Tâchez de rester jetant encore quelques millions deuverges de
de la gorge. tranquille tous ensemble jusqu'à ce temps- terre. (Applaudissements).

Québec, 2 mai 1887. Il finit par dire: Tu as raison. Shehyn, là. Le colonel Stevenson dit: Sans déprécierMon cher VIOLON, . on nous maganne trop. Mais laisse faire McShane.-C'est bien, nous allons patien- le mérite de l'ingénieur en chef de la cor-
Je sors d arriver des vieux pays et je notre tour arrivera. D'abord il i e faut pas ter. Je tiens toujours à nommer Barry, mission du havre, je dois vous dire, mes-'arrête quelques jours à Québec. Il s'y avoir l'air de prendrç le bhetrre .à poignée. rappelle:toi de ça. Je sais que tu as env si qej'ai contribué pour maprt aus

asse de ce temps-ci des choses si drôles que Laissons porter, laissons passer la session de caser M. Wilfrid Prévost, on règlera ça inondations.
ne peux grouiller de cette place sans te avant de parler d'emprunt Les conserva- dans le temps. Mes amis trouvent que tu J'ai deux pompes à vapeur sur la rue desendre compte de ce que j'y ai vu. teurs vont brailler comme des veaux si on es trop coulant avec l'opposition. Tu pré- Commissaires près de la Douane avec les-D'abord, moi, je m'amuse qu'avec les parle de nouvelles taxes sur le peuple. sentes des bills en chambre et tu les laisses quelles je me propose de pomper de nouveau

ens qui font sauter leurs coppes et qui Ils parleront de banqueroute et d'un tas changer au goût de nos ennesis. Ça me l'eau des égopts de Montréal dans la rivière
aitent pas leurs amis en gadousiers. On d'autres choses qui pueront au nez des élec- fait l'effet d'un homme qui se laisserait man- St.aLaurent.
i avait appris qqe Mercier avait une espèce teurs et la conséquence sera qu'on débar- ger la laine sur le dos. Ton gouvernement J'espère que le Conseil de Ville me vote-e petite majorité comme manière et qu'il quera de dessus le poulain un peu croche. serait beaucoup plus respecté si tu ne laissais ra quelques mille dollars pour reprendre
lait surveiller ça un peu propre. Notre situation, mesamis, est comme qui pas écharogner tes bills, mes urations le pridtemps prochain.
Qu'est-ce que je fais ? Je vas trouver un dirait un peu mucre, elle est un peu aie! Mercier-Je serai plus strict à l'avenir. L'échevin White.Messieurs le meilleurmi et je finis par obtenir une invitation tiens ben ! Nous avons parmi nos amis des On ne touchera plus à mes bil-s. moyen à mon avis pour obtenir des inonda

our la fête. gens comme St. Hilaire, Bourbonnais et McShane.-Gageons. tions permanentes serait de construire la
Alors j'ai dépaqueté mon butin et je me autres qui n'attendent qu'une occasion pour Mercier.-Tu sais bien que je n'aime pas fameuse chaussée de l'échevin Lauirent

nous faire tit pied de nez et nous envoyer à gager. Tu as des manières de commer- s'étendant de la gare du a
a veste de soie fleurie, ma culotte de bou- paître au diable au vert. Ainsi, je vous le çant d'animaax. Entre messieux comme Rivière St. Pierre. Le projet d'utiliser ette
gan jaune à bavalloise, et mes belles bottes répète, mes amis, notre administration est nous autres on ne doit jamais parler de chaussée pour un cberin de fer de cei ure
aterloo que j'ai frottées avec de la black jeune, allons y en douceur. gager. doit être mis à l'étude au plus tôt.
lle pour les rendre luisantes comme desj La conversation en était rendue là lorsque Je perdis la fin de cette intéressante con- Ça sera une- occasion agnifique pour lesus neufs. Je t'assure que j'avais alors l'air six messagers de la Chambre apportèrent versation et je dus sortir de la salle vû Boodlers de réaliser chaniune pturle

raud comme un gros bourgeois de Bytown. une déi êche de Montréal au premier mi- l'heure avancée, afin de pouvoir maller ma ture.
Dans la soirée je me suis rendu chez Mer- nistre. Cette dépêche annonçait la mort de lettre à temps. M. Alfred Perry.-Çomme le vétéran deser. Ses amis étaient déjà rendus: Gagnon, M. C. Schiller, greffier de la paix. Tout à toi, pompiers d Montréal jeme sui tranuds
ebyn, McShane, Duhamel, Garneau et C'est alors qu'il fallait voir la face de LADÉBAUCHE, plainte de ntal ee soujours
e bande d'autres. On ne dit que c'était chacun des ministres. McShane jeta unL B . nt deal'pnufiSane. Monprvsonne

Rouges et les Castors qui fêtaient en- bout de ciganne qu'il machouillait depuis Samedi•prochain eous saurons medonc des inondations permanentes et je
mb!e. une demi-heure et se leva (le sa chaise avec qu'est Ml'Hule dArgent. donne mon adhésionsla plus sincère auxPour commencer, on a joué aux cartes, à des gestes effrayants. Quet___eidéesdem'ses par les préopinants.
utes espèces de parties, à la brisque, au -Avec moi, y a un boute à jouer au Ldées une lescréonas
jor, au jack siffieux, à la bâtisse, à la bouchon. Jamais je permettrai qu'on ma suivDAIOSApunte ltéaopte parscussemîa réouto
ille, au cu et à la bataille. Shehyn ganne ma nationalité. Les Irlandais 'ont au- Il y a eu la semaine dernière à l'Hôtel de sated qu'il esoté arn d'aseml'trêee
it très fort lorsque son adversaire tant droit aux places du gouvernement que Ville une assemblée considérable de citoyens lattilende qu'lnetrget d'éal'intérstèmemontrait ses brisques. Il a un mauvais les Canadiens-français. Aujourd'hui il y a intéressés aux inondations pour discuter le rlauiler d'inontionsal 'étar le prétèmefaut, c'est de laisser voir dans son jeu à une vacance dans le greffe de la Couronne moyens les plus effectifs à adope oren résoube quun requteonsit prnte auésent

ut cup.Il vai à ôté e li u iniviu à ontéalet 'enendsy nmme unde aire une institution permanente à l'instar vernement fédéral le priant de créesoslQuébec et un autre de Moniréal, qui lui mes compatriotes. J'ai mon homme tout du carnaval d'hiver, plus court délai une commissione d'ingé-
angeaient ses cartes. Ils lui disaient prêt, c'est M. Denis Barry. Si tu ne le sais M. Andrew Robertson occupait le fau- avecr istrtos dAeterire e '

oi juerà caqu cop. Jal roué ç pa, j te aprens• eui. aec istrctins e firerapport suri ledrôjoue pou c aue coup.x J'ommerouvé çade s erce - o ette l'apprends, e uilM . moyeu le plus effectif à adopter pour assurern drôlepour mn vieu commelui de MerderCommen I tiime l'aprendsesneM.Kennedy éingéneurddelaaCCmissionàola vlleadeMonleédedeMonondatonsdanmander des conseils aux autres: pèce (le bas <le soie ! lu es dans les pataques. du havre prit la parole le premier. nuelles. nnain n
Gagnon est assez fort a la bataille. J'ai Tii oublies (lu il est de règle dans le gou- -Mesius i l nm ult 'né 'sebé u nut junes~edarqué que Mercier s'etait fait manger vernemlent (de remplacer un Canadien par nieur de laursissin du quavreté dis- Lasmleftesieaoré iede

jack plusieurs fois au "~ ail four." un Canîadien, un Anglais par un Anglais et vosdieqejaétdésgnumntl
MceShane parlait trop sur la partie et ça un Irlandais par un Irlandais. On va suivre questioiredqe inondtuinso dusemuent.l LA MAISON DES FÈVES.beaucoup dle tort à son jeu, Il es tloi;n cette règle-la ..
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.J'avais déjà acquis plusieurs années d'expé- Tel est le nom d'une institution utilevoir la twist pour jotu.r aux cartes. Mer- McShane.-Je ne m'y soumettrai jamais. rience dans les vieux pays où j'ai étudié créée récemment par Fred. T•rtauc-er a été obligé plu-:eurs fois-de le rappeler La règle est injuste. Si mon homme n'est d'une manière tout-à-fait spéciale les mouve- est- unique dans son genre, mérite uneordre. pas nommé, je résigne, entends-tu ? ments de la Clyde en Ecosse, de la Bouvemenree
Lorsque es gens furent tannés des cartes, Mercier.-C'est correct, envoie fort. Où en Irlande et de la Tamise en Angleterre. classique des Yankees, le Pork and Beansst-à-dire vers onze heures et demie de la est elle ta résignation que je te la prenne? Les longues observations que j'ai faites sur apprêté de main de maître. La Maison des
ée, Mercier invita ses anisàpasser en I[cSIiaie.-Je ne l'ai pas dans nia poche; la crue annuelle des eaux du St. Laurent Fèves importe ses fèves directement de Bos-ère où il y aurait un petit coup a prendre. ça sera pour plus tard.,- ton. On tovedeeiadeBosos-m ontdonn la onvitionque 'eauu .an y trouve des viandes, poissons et
n se fit pas tirer l'oreille, comme vous Mercier. Gageons que tu ne résigneras submergé Montréal passait par les raidea gibiers froids, huîtres, homards, etc. C'est

,yez bien; chacun se leva dle table et pas. denrél Isaicprlesraids aux Nos, 97, 99, 101½ rue Vitré, près de la
ite boeoi u acShane.-Jede gage pas. e Lachine contrairement aux prétentions rue St-Laurent.it le bourgeois.Sa i bgagepa.(le certaines personnes qui disent qu'elle estn entra dans la salle où il y avait une Bourbonnais qui n'avait pas dit un mot lerefluxdesgrandes marées d'avril. Montréal
e gréée de toutes espèces de boissons. depuis le commencement le la soirée s'ap avec is inondations printanières offrira
'assure que Mercier chiz lui n'est pas à procha de Mercier et le regardant entre les beaucoup d'attraits aux touristes ffriasqe sthaiB OU'Arentdeux yeux. américains. ' l'liile d'


